
Rapport moral 2023 

Est-ce qu’on ne partage pas cette impression que 
parfois, on en perd le chemin ? que, alors que nous 
voudrions faire tache d’huile, nous ne sommes qu’une 
goutte d’eau ?

Parce que pendant qu’on cuisine local, une COP se tient 
à Dubaï.
Alors qu’on encourage la rencontre interculturelle, des 
nations s’affrontent de manière cruelle.
Quand on s’alarme de ce monde si inégal, d’autres 
intensifient la conquête spatiale.

Et puis qu’à Solidarités Jeunesses, on est plein de 
paradoxes, parfois tiraillé entre nos priorités, bousculé 
dans nos certitudes, hésitant face à nos convictions.

SJ continue d’être cette aventure collective, habitée par 
de formidables êtres humain·es.
Mais ce ne sont pas toujours les mêmes, les changements 
sont réguliers au sein des équipes salariées et bénévoles, 
ce qui est à la fois préoccupant et enrichissant. 
Préoccupant car cela témoigne de conditions de travail 
parfois rudes, jusque dans nos espaces de gouvernance, 
lorsqu’on avale des centaines de kilomètres pour une 
réunion, à laquelle on omet parfois d’acoler un moment 
de détente et de joie. 
Enrichissant car chaque nouvelle personne a tant à 
apporter. Mais qu’en est-il de notre accueil ? Mettons-
nous suffisamment de soin à accompagner et légitimer 
les personnes qui intègrent le mouvement ?

Quoi qu’il en soit, les personnes vont et viennent, et 
parfois essaiment, à l’instar de ce volontaire géorgien 
qui décide, de retour dans son pays après un an de 
volontariat, d’ouvrir une association pour permettre à 
d’autres Géorgien·nes de s’engager.

En 2023, comme depuis plusieurs années, on a continué 
de questionner notre rapport au travail, de jongler 
entre la quantité et la qualité avec nos moyens limités, 
d’interroger notre attachement à notre travail au sein de 
SJ - salarié ou bénévole -, tout en cherchant à l’articuler 
avec le reste de notre vie affective, culturelle, militante... 
Ça frotte toujours.
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Pour le mouvement, Hannah Beaumont
avec la contribution d’autres élu·es militant·es
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En 2023, on a cherché à améliorer le fonctionnement de notre gouvernance 
en questionnant certaines instances. D’ailleurs notre gouvernance, cette 
galaxie fabriquée par nous-mêmes et pour nous-mêmes, elle s’active comme 
une fourmilière. En s’y baladant, on peut voir qu’on a pallié l’absence de notre 
déléguée nationale préférée en expérimentant une supervision plurielle. On a 
poursuivi les réflexions autour des enjeux de néocolonialisme. On a prolongé 
les actions de lutte contre les violences de genre. On a entamé un chantier sur 
notre indépendance immobilière et financière... Et tant d’autres choses !

Mais attention à ne pas épuiser nos travailleuses fourmis, qui parfois se muent 
en papillons pour prendre le large. Nous traversons une période de disette côté 
élu·es militant·es. Ça n’est pas la première fois que ça arrive, c’est cyclique mais 
la situation n’en est pas moins inquiétante. Nous avons tou·tes de bonnes raisons 
de nous sentir découragé·e, d’aller militer ailleurs, de ne pas être disponible... Et 
puis il y a le mouvement, l’inertie du collectif, l’impression de ne pas toujours 
être utiles. Le paradoxe de vouloir diluer le pouvoir sans y parvenir vraiment, 
avec toujours une forte concentration autour de quelques personnes.

Réaffirmons cependant que SJ comme mouvement d’éducation populaire est 
un contre-pouvoir fondamental dans le contexte actuel de crise écologique, 
de guerres et de montée de l’extrême droite. Ce que nous défendons - des 
espaces d’engagement et de rencontre pour les jeunesses - est une modeste 
façon parmi d’autres de résister !

Car notre utopie, nous ne sommes pas les seul·es à la poursuivre. D’ailleurs, 
si parfois on s’égare sur le chemin et qu’on a l’impression de tourner en rond 
c’est peut-être pas si grave. Parce que sur ce chemin, on rencontre d’autres 
joyeuses fourmis, papillons, cigales, abeilles, araignées et tout un tas d’insectes 
rêveurs qui butinent et s’activent, et que c’est en cheminant ensemble qu’on 
peut construire et transformer.

PS : Merci aux Villages 
des jeunes pour 
l'accueil, à cet endroit 
magique qu'est le 
hameau de Vaunières !


